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VERITABLE    ORIGINE 

DES   BIENS 
ECCLÉSIASTIQUES, 

F R  A  G  M  E  N  s  hijîoriqucs  &  curieux  '^ 
contenant  les  différentes  voies  par  lej^ 
quelles  h  Clergé  féculier  &  régulier 
de  France  sejl  enrichi. 


oMfAÈ  la  fauffe  philofophie  fe  pîaît 
35  à  -décrier  la  Religion  ,  en  lui  imputant  le^ 
ai  excès  du  fanatifme  ,  de  la  fuperfîition  6c  de 
9>  rimpofture  ;  quiconque  travaille  pour  Vutïlïti 
3>  publique  efl:  obligé  ,  non  de  pallier  fraudu- 
3»  leufement  ces  abus,  mais  d'en  découvrir  la 
33  véritable  origine.  Il  n^imitera  point  les 
w  Chrétiens  foibles  <Sc  fcrupuïeux  dont  partoic 
M  le  fage  Abbé  Fleury^  qui ,  relpedant  jufqu'à 
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S»  î'ombre  de  laReligion  5  mettent  une  pâmé 
>3  de  la  piété  à  croire  tout  ce  que  croit  le 
33  peuple  le  plus  greffier;  il  fera  bien  éloigné 
53  de  penfer  comme  eux  ,  qu'on  blefle  Thon- 
33  neur  de  rÉgHfe  en  racontant  les  fautes  de 
îî  (es  Miniftres  abufés  ou  corrompus.  L'Hiftotre 
w  ne  fe  plie  point  à  la  diffimuîation  ;  elle  ne 
Si  flatte  ni  les  Pontifes  ni  les  Rois  ;  elle  les 
83  peint  comme  des  ufurpateurs ,  des  fourbes  , 
w  des  tyrans  ou  des  âmes  viles,  lorfque  leur 
»>  conduite  a  mérité  ces  noms  odieux  ;&  plus 
P3  les  faits  intérejjent  la  Jociété  ^  plus  elle  doit 
M  les  mettre  au  grand  jour  avec  autant  d'énergie 
,S3  que  de  droiture,  Ofons  le  dire  ;  Vintérêt  mime 
«3  de  la  Religion  demande  que  les  hommes  con- 
33  noïffent  Vabus  quon  en  fit  fouvent  ^  quon  en 
33  peut  faire  encore.  Les  prémunir  contre  la 
33  fuperflition  &  le  fanatifme ,  c'efl  les  atta- 
33  cher  à  la  pureté  de  fon  culte  &  de  fa  mo- 
53  raie,  ce  Extrait  de  la  Préface  de  VHiJïoire  de 
France^  par  M.  rAhhé  Millot^ 


P  MtrS  les  faits  intéreffent  la  foclété ,  plus 
vn  doit  les  mettre  au  grand  jour.  L'intérêt  même 
^e  la  Religion  demande  qu&   les  hommes  coït" 


l3l 

noljfent  Tahus  quon  jsn  fit  fouvent ,  &  qu'on  en 
•peut  faire  encore.  Tels  font  les  motifs  qui  ont 
occafionné  Pidée  de  ce  Recueil.  L'animofité 
ni  la  paiTion  n'y  ont  eu  aucune  part.  On  a 
voulu  travailler  pour  Tutilité  publique ,  &  on 
a  cru  que  ce  travail  pourroit  être  de  quelque 
intérêt  dans  les  circonftances  préfentes.  Peut- 
être  dira-t-on  que  le  moment  de  lui  faire  voir 
le  jour  eil  paiTé  ;  cette  objedllon  feroit  fans 
doute  jufle ,  fi  on  fuppofoit  que  cet  ouvrage 
ne  fût  en  effet  qu'une  déclamation  ajoutée  à 
toutes  celles  qu'on  a  publiées  contre  le  Clergé 
depuis  quelque  tems  ;  nos  fragmens  ont  ua 
autre  point  de  vue  :  ils  ne  contiennent  que  des 
faits,  mais  ces  faits  réunis  fervent  à  faire 
connoîire  avec  plus  d'énergie  les  paffions  <Sc 
les  foibleffes  des  hommes  de  tous  \ç:%  tems. 
Le  cadre  qui  les  entoure  en  forme  un  tableau 
aufli  fingulier  que  terrible,  &  le  plus  capable 
peut-être  de  nous  prémunir  contre  les  abus 
que  le  prétexte  facré  de  la  Religion  pourroit 
encore  occafionner  ;  car  ne  nous  y  trompons 
pas  :  la  lumière  n'éclaire  pas  tout  le  monde  5 
il  efl  encore  des  fimples ,  des  fédudeurs  ,  des 
fanatiques  ;  \t^  préjugés  ne  font  pas  tous  dé- 
truits ,  &  les  abus  font  nombreux. 
Enfin ,  fi  la  Nation  a  penfé  qu'elle  pouvoir 
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reprendre  un  bien  dont  Pemploî  n^étoît  ,pluS 
conforme  au  vœu  des  fondateurs  fes  ancêtres  ; 
fi  elle  a  penfé  qu'il  étoit  de  fa  fageile  de  faire 
une  plus  jufte  difpenfation  de  ce  bien ,  ôc  d'en 
confacrer  même  une  partie  au  foulagement  de 
l'Etat  :  ce  petit  ouvrage  peut  être  regardé , 
d'un  côté,  comme  la  preuve  la  plus  forte  du 
droit  qu'elle  en  avoir  ;  & ,  de  l'autre  ,  dimi- 
nuer le  regret  de  ceux  qui,  loin  d'être  les  pro- 
priétaires de  ce  bien  ,  ne  dévoient  tout-au-plus 
s'en  regarder  que  comme  les  diipenfateurs. 


TABLE 

DES   OBJETS    CONTENUS    EN    CET    OUVKAGE: 

Introduction  préliminaire  ,  néceffalre 
Se  importante. 

Etat  du  Clergé  de  France,  dans  les  premiers 
tems  du  Chriftianifme, 

.Voies  par  lefquelîes  le  Clergé  s'efl:  enrichi  5 
Savoir: 

pAK.les  premières  donations  qui  lui   ont-  été  faites 
6c  continuées  de  tous  tems, 


y^ 


pA  R  ks  Immunités ,  franchifes ,  privilèges  Se  exem^-^ 
tions  qui  lui  ont  été  accordées. 

pA  R  rufurpation  des  Evêques ,  de  la  pnifTance  tem- 
porelle &  du  domaine  territorial  de  leurs  vill^ 
&  diocèfes. 

Par  les  nombreufes  donations  &  fondations  de  rao-î 
naftères   fous  les  Rois  de  la  première  race. 

Par  le.s  privilèges   &   exemptions  accordés  aux  mja^ 

nafières. 
Par  les  dixmes. 

Pa  R  les  biens  acquis  à  titre  de  précaire. 
Par  les  réductions  employées  envers  les  peuples. 

Par  les  fédudions  employées  envers  les  Princes  & 
les   Grands. 

Pa  R  la  canonifation  des  bienfaiteurs. 

Pa  r  les  menaces  ,  anathémes ,  damnations  &  autres 
.moyens   violens     employés    contre     ceux    qui 

attentoient  aux  biens  des  gens  d'Églife   ou   à 

leurs  privilèges. 
Par  les  violentes   ufarpations. 
Par  les  faufîes  chartes  ou  faux  titres. 
Par  les  fucceiTions  des  Membres   même  du  Clergé. 

Pa  r.  les  dons  exigés  des  fidèles  à  leur  mort ,  fous 
peine  de  privation  de  fépulture. 

Par  les  fuccefîions  des  inteilats  envahies. 

Par  les  teftamens  fabriqués  après  décès. 

Pa  r  les  fépultures  refufées ,  quand  on  ne  payoît  pa^ 
un  droit  à  TÉvéque.    ' 
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Par  les  donations  ou  aumônes  exigées  pour  le  racîia£ 
des  péchés. 

Par  les  préfens  &  argent  exigés  des  parrains  & 
marraines ,  pour  le  rachat  des  enfans  après  leur 
baptême. 

Par  i'énorm.e    puIlTance   &  autorité   que   le    Clergé 
'  '        s*étoit  arrogées. 

..^  Par  le  droit  exigé,  pour  coucher  avec  fa.  femme  la 
première  nu-t  des  noces  ,  celui  exigé  des 
veuves  pour  Ce  remarier,  &  autres. 

Pa  R  le  droit  de  cuilîàge  ou  de  prélibgiîion  ;  c'efî-à- 

dire  d'avoir  la  première  nuit  d*une  fiancée. 
pA  R  les  répultures  dans  les  églifes. 

Par  les  prières  pour  les  morts  &  la  délivrance  des 
âmes  du  Purgatoire» 

Pa  r  les  enfans  offerts  dans  les  Monafîères, 

Par  les  oblats  volontaires. 

,     Pa  r  les  profefïîons  d'Avocat  &  de  Médecin ,  exer- 
cées par  les  Moines  pendant   plus    de    quatre 
/îècîes. 
Par  le  commerce  en  toutes  fortes  de  chofês. 

Par  les  défrichemens  de  terres  &  bois  dont  on 
s'emparoit  d'abord ,  &  dont  on  demandoit  en- 
fuite  la  conceffion. 

Par  la  crainte  de  la  fin  du  monde, 

Pa  r  les  biens  de  ceux  qui  fortoient  du  royaumef 

Par  les  croifades. 

Par  la  ccnfifcatlon  des  biens  d«s  Hérétiques» 


Par  les  ruperflîtîons  dans  lefquclles  on  a  maînten^ 
les  peuples.  • 

Pa  r  les  reliques. 

Par  les  fêtes  dts  fâlnts; 

Pa  r  les  indulgences. 

Par  les  meiïes  ,  les  anciennes  mefTes  sèches^  lejj 
meffes  à  plufieurs  faces ,  &c, 

pA  R  les  confréries  &  différentes  aflbciations  de  dévo-» 
tion  ,  comiï](e  le  Refaire  ,  le  Saint-Sacrement  ^ 
la  Sainte  Vierge ,  la  PafTion  ,  &c. 

Pa  r  les  quêtes  pour  toutes  fortes  de  motifs. 

Pa  r  différentes  fortes  de  droits  particuliers ,  tels  que 
la  ferme  des  chai(es ,  les  bancs ,  les  petites 
enceintes  plus  ou  moins  rapprochées  de  l'autel, 
les  conceffions  de  chapelles,  &  autres  droits  à 
l'infini. 

Par  le  cafueK 


I L  eft  inutile  de  dire  qu'on  ne  s'eft  permis  aucune 
perfonnalité ,  ni  injure  générale  ou  particulière.  On  n*a 
puifé  tous  les  faits  que  dans  les  Hiiloriens  les  plus  au- 
thentiques &  même  Eccléfialîiques  ;  les  citations  en  fè- 
^nt  la  preuve.  Plein  de  rfelped  pour  la  Religion,  pé- 
^•^■**«3rçé»flkï^l3^y3|j^ pour  beaucou^^j^AeJj 

^    toeux  &^a^  qui» -gémij|ent»  en   jecre^   ^^ 

d'autre  vue  que  de  manifefler  ces  abus  condamnés  par 
la  Religion  même,  réprouvés  par  les  loix  ;  mais  qui 
malheureufement  ont  cxifté  oi^  exjftent  encore ,  ^  don^. 


les  Êeclé/iaflîqiîe^  ont  fait  ou  auroîent  pu  faire  encote 
îîlage  pour  accroître  leurs  richefles. 

L'ouvrage  efl  fini ,  &  dépofé  chez  Tlmprîmeur.  Maïs 
les  circonfîances  ne  permettent  au  Rédadeur  de  le  livrer 
à  rimpre/Tion ,  que  lorfqu  il  fera  aiïuré  d'un  nombre 
fuffifant  d'acquéreurs  pour  fubvenir  à  la  dépenfè.  Il  for- 
mera  un  volume  în-S^.  pareil  a    cette   Annonce. 

On  pourra  faire  (a  foumi/îion  d'en  acquérir  un  ou 
pîufîeurs  exemplaires  ,  chez  les  perfonnes  dé/îgnces  ci- 
après  ; 

Savoir: 

Le  fîeur  M  u  S  i  e  n  ,  Libraire ,  quai  àes  Auguflins  , 
au  coin  de  la  rue  Pavée. 

Le  /îeur  P  r  a  u  l  t  ,    Imprimeur  du  Roi ,   quai  des 

AuguiVins, 

Le    fîeur    B  a  i  l  l  y ,  Libraire  ,   riie  Saint  Honoré , 
vis-à-vis  la  barrière  des  Sergens. 

Le  (îeur  D  e  s  e  nn  e.    Libraire  ,  arcades  du  Palais-^ 
Royal ,  près  .les  Variétés. 

Et  che\ 

Le    fîeur    Rozet,  Rédàdeur,  rue  Saint- Sauveur  j 
près  la  rue  des  Deux-Portes ,   maifon  Châtelain , 


pe  rimprimerie  de  PRAULT  ,   Imprimeur  d« 
Roi,  Qu^i  4.e§  Auguilins. 
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